
LE CYCLORAMA UNIVERSEL

DEVIN ETTES

J'n'ai pas la berlue! 1Il y avait là à l'instant
deux corbeaux et un mouton, où donc sont l'autre
corbeau et le mouton ?

Où sont donc nos enfants.? Nos lecteurs tran-
quilliseront ces pauvres parents, en les trouvant.

- P'tit Pierre, fais attention à la vieille qui court
après toi.

-Où ?
-Là.

Petit apologue dédié aux actionnaires de la
Société......

Deux gamins ont chacun un sou clans leur poche.
-Fondons une société pour acheter un cigare

de deux.sous, dit le plus entreprenant des deux;
moi-je serai le banquier, toi l'actionnaire.

1 es deux sous sont mis en commun ; le cigare
est acheté. Le banquier improvisé - l'allume et le
furme.

-Eh! s'écrie l'autre au bout de quelque temps,
à mon tour! Le cigare est au trois quarts fumé.
Qu'est-ce que tu fais donc?

Et le premier de répondre gravement:

-J'exploite le fonds social!
-Alors, moi, qu'est-ce que je ferai pendant ce

temps ?
-Toi, tu cracheras.

Copin, qui est marié à une très jolie femme,
n. is bavarde à l'excès, vantait les charmes de son
épouse.

-En effet, reprend un ami, ta femme est ma-
gnifique, et je suis sûr qu'elle a toutes les qualités.

-Toutes, fait Topin avec orgueil. Il ne lui
manque que de ne pas avoir la parole!

-Dictionnaire de l'Académie.
.Ane.-Espèce de bête.
Pétrin.-Instrument dont on joue différemment,

selon qu'on l'applique aux hommes ou aux choses.
La farine, par exemple, va du pétrin au four.
L'homme...

Quand c'est par le four qu'il commence,
('est dans lepétrin qu'il finit.

Pensée d'un gastronome politique:
.Les ministères, c'est comme les perdreaux, on

ne les aime pas trop avancés.
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